
 
 
 
 
 
 
 
 

Méditation 9 août 2026 

« Élie et Moïse apparaissent et colloquent avec Jésus » 
(évangile de Matthieu ch. 17, v. 3) 

Ce qui est habituellement appelé la Transfiguration de Jésus a lieu au cours de la 
fête des Tentes, ou Soukkot, en mémoire des tentes où le peuple d’Israël vivait dans 
le désert, dans la fragilité (Nb.24,2-5) : fête d’espérance en la fidélité d’un Dieu 
présent en toute circonstance, mais aussi fête de joie et de reconnaissance (à 
l’occasion de la fin des récoltes agricoles). Les foules se rassemblent, mais Jésus 
s’en éloigne avec Pierre, Jacques et Jean, pour aller dans un endroit à l’écart (κατ᾽ 

ἰδίαν). Il les fait monter, littéralement il les « porte dessus » (ἀναφέρει), sur une 
haute montagne : non vers l’attente politique d’un Messie triomphant, comme 
l’espèrent les foules, mais vers une révélation plus profonde, que ni les disciples ni 
les foules ne comprendront encore. 

Jésus est transfiguré (μετεμορφώθη=métamorphosé, ici de manière visible) devant 
eux. Son visage brille comme le soleil, ses vêtements deviennent blancs comme la 
lumière : Dieu fait reposer sa gloire sur lui et atteste qu’il est le Messie promis. 
Élie, précurseur du Messie selon la culture de l’époque, et Moïse, médiateur de 
l’Alliance, s’entretiennent (συλλαλοῦντες=faisant un colloque) avec Jésus : non d’un 
renversement politique glorieux et violent, mais du rétablissement de l’Alliance par 
la douceur et la souffrance. Leur apparition n’est pas une fin en soi : elle ouvre un 
colloque décisif sur le sens du ministère de Jésus. 

Pierre, lui, veut dresser trois tentes (soukkot), comme ferait tout juif en cette 
période de la fête des Tentes. Sa bonne volonté révèle son incompréhension : il 
voudrait abriter, fixer, rendre disponible cette présence glorieuse. Mais Dieu 
répond autrement. À la tente humaine, il substitue la nuée, symbole et signe de sa 
présence libre et insaisissable. Dieu lui-même recouvre symboliquement de sa 
gloire ceux que Pierre voulait abriter sous des branchages, symboles de toute 
construction humaine. 

Puis une parole interprète l’événement : « Celui-ci est mon Fils bien-aimé ; 
écoutez-le ! » Il ne suffit donc pas seulement de lire Moïse et/ou les Écritures ; il 
faut écouter le Fils, dans sa fonction de témoin serviteur. On peut « voir » et 
« écouter » la Parole éternelle de Dieu à travers l’œuvre de la Création, et en 
l’humain Jésus. L’expérience spirituelle conduit à l’écoute.  

Devant ce signe de Dieu, les disciples ne s’émerveillent pas d’abord : ils tombent 
dans la crainte. Jésus seul les relève. Le sens du colloque auquel les disciples 
assistent ne sera pleinement révélé qu’après la mort de Jésus et la résurrection du 
Christ : c’est toute la suite du récit qu’il faudra écouter pour comprendre ce que 
nous appelons, maladroitement peut-être, la Transfiguration. 

 M.R. 

 
• Pas de culte les 

2, 9 et 16/8 
 

• 23/8 à 10h30 
Culte Baptême d’Ezmée 
Au temple 
 

• 30/8 à 10h30 
Culte de fin d’été 
Au temple 
 

• 6/9 à 10h30 
Culte du Désert 
Au temple 
 

• 27/9 à 10h30 
Culte de Rentrée 
218 bd Ledru Rollin 
 

• 16/7 à 20h 
Concert 
Au temple 
 

• 3, 5, 8/8 à 16h 
Concerts 
Au temple 

Pour nous contacter 

 
Mél : 

paroisse@protestantsalon.fr 
Tél : 06 23 24 46 30 

Site Web : 
pays-salonais.epudf.org 

 

Une équipe est à votre 
écoute pour toute 
demande de visite, 
d’entretien, de rendez-
vous, de préparation de 
baptême, d’obsèques, de 
bénédiction… 

 

256 avenue Paul Bourret 

 

Temple, lieu de culte : 

Place du Portail Coucou 

« La Parole (Logos), Dieu parle en elle : on peut la voir à travers l’œuvre de la 
création et elle est visible en l’homme Jésus » (Paul Tillich) 
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